l’Association des Population des Montagnes du Mondes
Rencontre  du Moyen Atlas
L’association des population des Montagnes du Monde - Section Maroc (APMM-Maroc) a organisé le 09 Mars 2008 à Amghas (région d’Azrou), une rencontre à laquelle ont participé des acteurs économiques du domaine agricole venant des provinces d’Ifrane, Khénifra, Boulemane, Sefrou, Taza et El Hajeb. Des représentants d’associations et des personnalités culturelles étaient au Rendez-vous pour donner un caractère académique à la rencontre et aussi pour discuter des problèmes d’actualités en relation avec la vie des habitants du Moyen Atlas. Tous les intervenants, ont fait le constat de la régression des conditions économiques et sociales des populations à cause de la négligence de développement dans le programme de l’Etat malgré ses richesses naturelles et sa proximité des régions les mieux servies.
Les interventions ont mis l’accent aussi sur les blocages du développement et les souffrances des acteurs économiques ainsi que sur leurs attentes et perspectives pour sortir de la marginalisation.
Les principales conclusions qui peuvent être retenues de cette rencontre sont :

1- fragilité qui est considérée comme caractéristique du Moyen Atlas en l’absence de l’infrastructure qui pourrait assurer le minimum de services nécessaires (santé, éducation, équipement, justice…),

2- l’enclavement  et marginalisation qu’ont exprimés certains intervenants par le mépris « Hougra » et le sentiment de marginalisation dans le pays et l’absence programmée de la langue et de la culture amazighes dans l’espace public,
3- la succession de la sécheresse a contribué à la faillite du monde rural ce qui a poussé bon nombre d’agriculteurs de vendre leur terre aux spéculateurs immobiliers. Ceux qui s’accrochent encore à leur terres, ils sont lourdement endettés par l’accumulation des dettes au fils du temps du fait de leur incapacité à les rembourser à temps.

4- La pauvreté dans le monde rural est due aussi à la continuité d’utilisation des lois confectionnées lors du protectorat pour les priver de la souveraineté sur les ressources naturelles de leurs régions.

5- Les conflits entre les tribus voisines contribuent à l’entrave du développement, comme il a été constaté à plusieurs reprises par le passé, en effet, les responsables officiels les provoquent et les encouragent par l’intermédiaire des pions locaux ,
6- Ne pas tenir compte des spécificités culturelles des habitants lors de la réalisation des études de développement dans la région,
7- Parmi les entraves du développement, il y a aussi l’affectation des responsables administratifs qui ne parlent pas la langue de communication des citoyens et ignorent leurs us et traditions, ce qui provoque chez eux la méfiance vis-à-vis de l’administration qui  méprise toute initiative des habitants et la sous estime, ce qui encourage la délinquance administrative comme la corruption et l’abus de pouvoir.

A la fin, la rencontre s’est soldée par le « PACTE D’AMGHAS » qui est un engagement de tous les présents pour combattre la marginalisation et le mépris que connaît le Moyen Atlas et faire face à la Mafia des forêts, des terres, des eaux et des élections et inviter les présents à « ABRID AMAZIGH » qui sera le fondement d’un Maroc progressiste avec des valeurs de démocratie, des droits de l’Homme et de la suprématie du droit et de la loi avec l’action et la pratique
La rencontre s’est terminée dans l’espoir de se retrouver à l’occasion de la célébration de la disparition du Chef amazigh et le combattant Moha ou Hammou Azayyi à Khnifra le 05 avril 2008.

Cette rencontre vient après celle d’Alnif a sud à l’occasion de la célébration de la bataille de Saghrou. D’autres rencontres sur les autres massifs, notamment le Rif, le Haut Atlas et l’Anti Atlas sont à l’ordre du jour avant l’été pour les couronner par une rencontre nationale vers la fin de l’année 2008.
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